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GAZETTE » VARSOVIE
  DU SAM EDI 16. M AI. 1759.

De Lisbonne le i f .A v n l .

nouvel Ambafiadeur 
de France eft at- 
tendu ici Ie 30. de 
ce mois. Ce Sei­
gneur ne devoit ce­
pendant partir de 
P a ris , qu ’apres y 
avoir reęu la nou- 
velle de l ’arrive'e d’ 

Angola ici de Don Antoine Alvares da 
Cunba, & c e l le d e la  nomination d ece 
Seigneur a lA m bafiade de France. Ainfi 
le voiage de 1’Ambaftadeur du Roi T . C. 
aiant ete' accelere de la forte, il faut, qu* 
il y ait eu des m otifs aflez importans 
pour prelfer fon depart. N otre Ambaf- 
fadeur a M adrida envoie' ici par des Cou- 
riers les bijoux,que la feue Reine d' Efpa- 
gne a legues a nos Princtftes, ■& S. E. a 
en meine tems envoye’ des depeches en 
Cour,qui n ’ont pas cause' un egal plaifir.

Le i o, on retira les gardes de devant 
les Maifbns des Comtes d'Obidos Sc de la 
Riviera-, Mais quant aux perfbnnes de

ces Seigneurs ils font encore gardes auftl 
e'troitement, que ci-devant.

De p a ris le j„  M ai.
Mad. la Dauphine etant dans Ie ter- 

me de 4. mois Sc demi de fa groffefle, 
a ete faignee par precaution. Le Mar- 
quis de N icolai a prefente au Roi les 
etcndafts, qui ont ete pris fur 1’Arme'e 
des Allies. Le Te Deum en adtions de 
graces de la Vi£toire de Bergen a e'te 
chante' Mardi avec toutes les ceremo- 
nies, qu’on avoit annoncees,- Sc une joie 
&  une allegrefle , qu’on ne peut ex- 
primer.

M . MejJler,  Ajoint a M . de L ’ lsle, de 
1’Academie Royale des Sciences,a recom- 
mence a voir la Com ete de 1682. qui 
avoit cefse de paroitre le 17. Avril au 
matin Scqui reparoit le foir auffitót qu’ 
il fait nuit, fort eclatante, fans queue 
vifible, enyironnee feulement d’une ne- 
bulofite confiderable. Elle paroiftoit a 
la vue firnple comme les Etoiles de la 
feconde grandeur. M. MeJJier 1’apper- 

■ cut Ie 28. Avril apres 10. heures du foir,



]orfqu’elIe allo it fe cacher fous l ’hori- e'tat de recevoir des Vai(Teaux de 80.
zon; iln e  put lawoir p lutót a caufe du canons.
C iel couvert; m aisie 1. de ce mois avant De Cologne le 7. M ai.
9. Heures il 1’apperęut a la vue fimple M . le Marechal de Contades ne s’eft
fortant des nuages &  ii l ’obferva jufqu’a arrete ici qu ’une nuit, ce Seigneur etant 
fon coucher, q u in ’a lieu qu ’apres n .  reparti Vendrcdi au m tin &  ayant ete 
heures. Far cette obfervation M .■ Mef- falue du Canon de nos remparts, ainfi 
fier a trouve, que la Comete avoit re- qu’il ł ’avoit ete la veille. On croit qu’ 
trograde depuis le 17. Avril au matin i ln e  tardera pas d’e'tablir fon Quartier 
)ufqu’au 1. de Mai d’environ 140. degres, General a Dujfeldorf M . de Plant a Sc. 
etant alors dans la Conftellation de PHy- M . le D uc de L a v a h  M arechaux de 
dre 32 6 . degres environ dans le Signe Camp, arriyerent ici Ie.4. M . le Duc d’ 
de la Yierge 8c‘ fa Latitude de 52. degres Havre &  de Croy, Lieutenant-Ge'neral, 
Auftrale. La Com ete n’etoit eloignee arriyera apres demain.
de la Terre le 1. de ce mois que d’en- De Francfort le $. M ai.
viron 8- m illions de lieues, qui eft le  On n’entend prefqu’abfoIument plus
quart de la diftance, qu’il y  a de la  Ter- parler de 1’Arme'e A lliee, finon que le 
re au Soleil. On la verra a la vue firn- Prince Ferdinand  a porte des Batail- 
ple jufqu’au ro . ou 2 ;. d ece  mois> ne lons, des Detachemens de Cavallerie 8c 
pouvant etre vue au dela, a caufe de fon des Houflars noirs a Franckenberg. Ce 
grand eloignem ent; mais on la verra m ouzement paroitroit affez infinuer,que 
beaucoup plus longtems avec les inftr.u- fon projet eft de reprendre fur Padern- 
m ens, b o m , pour donner la main au refte de fors

Plus on lit &  on exanalne les nou- Arm ee qui fe raffemble a Lippjładt;m ais 
veaux arrangemens de Finances, plus il ne faut pas juger des v u e s. d’un Gene'- 
trouve-t’on quetout ce qu’ils renferment, rai par un fimple mouvement. 
fait un honneur infini a M . Silhoueite. M . le Baron du Blaifel n’a plus Ie Re'.
Les 72000. A & ions font deja remplies, gim ent des Folontaires Etrangers de 
&  il n’en feroit pas refte' une, quand il clermont-Prince,  le projet de M. Ie Ma- 
y  en auroit eu beaucoup plus. II y a  rechal Duc de Belle-Isle etant, qu’aucun 
longtem s, qu ’on dit, que le Royaum e de Officier-General ne foit plus place' a la 
France a des reflources; mais les preu- tete des Troupes Lege'res.Ce Corps a ete 
ves en fortt-la aujourd’hui &  on doit donnę a M . de Commeiras, Capitaine au 
certainement en conttenir. L e  Roi a vu Re'giment de Seijjel, Cavallerie. 
arriver tout d’un coup dans fescoftres D u Jguartier General de M. le Marechal 
72. m ilhons, fans qu’ii en cofite un fol de Contades a Dufleldorf, le 0. M ai. 
a. S. M. &  de meme rien aux Peuples. M le Marechal partit hier de Creveld

M . de Chevert va partir pour Dun~ pour Weseli Sc aujourd hui a une heure 
keroue. 11 commande en Flandres 8c apres midi* i le n e fta r r iv e  ici au bruit 
aura avec lui Mrs les Marquis de Foyer 1 de 1’Artillerie de nos remparts. Ce Ge'ne- 
Lieutenant-Ge'ne'ral; Comte de Lannion rai en Chef eft defcendu a 1 H otel du 
8c Marquis de Lugeac, M arechaux de Gouvernement Palatin.
Camp.' M . le Prince de Croy y  eft deja L e s  Troupes deftinees pour former les
a r r i v e  &  fait continuer Ies ouvrages du Camps de Cale a r ,  Burich, Hartfen, Co- 
Port avec la plus grandę vivacite. On logne &  le notre, font toutes a portee d 
compte qu!au mois a ’0£tobre il lera en y  entrer le moment apres qu’d le s  en au-



ront recu 1’ordre, &  lequel auroit deja 
£te' donnę fans des confiderations parti- 
culieres. II y  a cependant deja quelques 
Troupes, qui font entrees dans celui, qui 
fe formę ici dans notre voifinage a Deren- 
dorff. Le Regim ent du Roi, Infanterie, 
qui eft arrive d ,Aix-la-Chapelle, y  campe 
entre autres.

M . Ie Prince de Bauffrement.  Lieu- 
tenant-General, eft attendii cette nuit 
de Cologne,

D e Ratisbonne le //. M ai.
I.e Baron de plotho, M iniftre de 

Brandebourg, communiqua le 19. A- 
vril un Memoire de 3. feuilles d’im - 
preffion, dans Iequel il s’exhale en plain- 
testouchant la vio!ence faite au Refi- 
dent du Roi a Cologne, au me'pris de fa 
qualite' de Ćo-Direćteur du Cercie de 
H^eftphalie; de 1’attentat com mis a 
Francfort envers la perfonne du Re'fident 
de S. Al. en cette Vi 11 e; de 1 enlevement 
&  emprifonnement du meme M iniftre a 
Dillenbourg, malgre 1’azyle du lieu, qui 
par fa.Nfeutralite le m ettoit a 1’abri de 
toute infulte. Apres une loague reca- 
pitulation des diverfes atteintes portees 
au Droit des Gens de la part d’une puif- 
fance Etrangere dans des Vil!es neutres. 
libres &  immediates de 1’Empire, M r. 
de plotho detaille les dangert-ufes conse'- 
quences de pareils procedes; remontre 
qu’une conduite auffi arbitraire ne ten- 
doit a rien moins qu’a entrainer la fub- 
verfion totale du Syftem e Germanique; 
en aliegue pour preuve les menaces de 
m ettre au Ban tel Etat, qui pour le 
m aintien de fes droits óleroit re'cJamer 
le T raite de Paix de Weflphaliep &  finit 
par dire que S. M. P r. efptroit que la 
Providence daigneroit accorder a fes ar­
mes des fucces aflez heureux pour reta- 
b fir I'Ahemagne dans fes anciennes Prcro ■ 
gatives &  Libertes naturelles.

. L e s Vacances de la D iette etant fi- 
nies, les M iniftres Publics s’aflemblerent 
ie 2 3.Avril a l ’H óteI-de-Ville.Ceux de la 
Cour de Vienne fe preparent a m ettre 2. 
Propofitions fur le tapis. L ’une eft la 
nomination du Prince de Deux-Ponts a 
la D ignite de Marechal de PEmpire; l 5 
autre a pour objet un fubfide de nou- 
veaux Alois Romains .  neceffaire aux 
operations de la Campagne. On pre'voit 
que 1’importance de ces Propofitions ga- 
gnera moins de fuffrages qu’elle ne four- 
nira matiere a deliberations 8c debats.

II paroit ici depuis peu un Imprime' de 
40. pages, qui porte pour titre.

Precis des oppreffions de 1’ E leBorat de 
Saxe par les Pruffiens depuis le commen- 
cement de l^Annee 1758*

Cet imprime' commence au tem s. ou 
a firn le M em oire qui a ete ci-devant 
diftnbue au meme fujet par le M iniftre 
E leftoral de Saxe> dont il formę pour 
ainfi dire le fupplement; c ’eft a dire au 
tems de l ’exa£lion, par Iaquelle le R oi 
de Pruffie a ordonne a PEleftorat de payer 
avant la fin d’Avril lors prochain 4. m il­
lions outre les 286873. Ecus pour fraix 

Armemens, habits, equipages & c in- 
dependamment de 300000. Ecus de don 
G ratuit,exige de la Nobleffie,des 800000. 
d anticipation, exige's du M agiftrat de
Leipfig, &  des 300000, exige's de la V ille 
de D r es de.

Les Etats Sc la Chambre ( dit cet Im* 
p rim e ) etoient convenus, pour eviter 
une exe'cution de payer 3700000. Ecus; 
mais cette Convention a encore ete en- 
freinte par les Pruffiens; ils ont exige' des 
Livraifons ulterieures en fourages fous 
pretexte de reprefailles par Raport aux 
Ruffisns; ils ont detruit P iln itz , ruinę' 
les Biens 8c lesBatimens appartenans au 
Com te de Brubl; 8c apres la Bataiile de 
Hcchkirchen, ils ont dcvafte Ie pays de- 
puis 1 Elbę, jufqu ’a Bautzeir, ils ont pille



8c brule eette V ille  8c plufieurs villages; 
Ils ont incendie les fauxbourgs de Dres des 
ils ont fequeftre les Biens des M iniftres 
du R oi de Pologne, 8c ils ont enfin exile 
ces m emes M iniftres.

Cet irnprime parle enfuite des proce- 
des inouis des Prujjtens a Pegard du Ma- 
giftrat de Leipfig-, des 8 miUions qui ont 
ete exiges du Pays;dcs 12 .m ille Recrues 
qui ont ete de'mande'es; Sedes 1800000, 
ecus pour fraix de fubfiftances des Garni- 
fons, pour fraix d’ouvrages, d’hopitaux 
8tc. fur lefquels les Etats ont encore ete 
obliges de faire une nouvelle Convention.

II finit au refte de cette maniere.
, ,  L e mafque eft enfin tombe tout a 

„co u p , on a vu difparoitre tous ces rai 
„fonnemens, tous ces pretextes artifici- 
„ e u x , qui rempliflbient les Ecrits du M i- 
„n iftre  de Brandebourg a Ratisbonne ,  
„p o u r tacher de faire accroire qu’i! ne 
„ s ’agiflbit point de faire aucune eon- 
„quete.- Jl eft clair maintenant, que c’eft 
„d e  deflein preme'dite' qu’on en eft venu 
„ a  un fou!evement, en s’oppofant au fy- 
„ftem e de 1’ Empire; 8c qu’on a adopte 
„ce lu i de ne tenir les promeffies les plus 
„ fo k m n e lle s , qu’autant que Pinteret 
„p articu litr  Pexigeroit, oc auffi iong- 
„ te m s qu!on le trouveroit bon; Sc de re- 
„garder comme nulles 8c de nulle valeur 
, , toutes les regles du D roit divin 8c hu- 
„m a in , qui y feroit contraires.

„ In  n’eft certainement aucun Co-Etat 
„de 1’Empire, aucun Souverain en Eu- 
„ rope, quelque peu interefse qu ’il foit 
„ a  ces e’venemens , qui puifte mecon- 
„n o itre  8c douter du danger, qui peut 
„ le  menacer lui meme en pareil cas; Sc 
„ q u i ne fente par conse'quent combien 
„ i l  eft ne'ceflaire de redoubler de Zele Sc 
„ d ’a8:ivite, pour procurer en meme-tems 
„ a  PAllemagne &  a toute 1’Europę, la

,,tranquillite' 8c la furete', qu’on a trou-
„blees avec tant de temerite'.

L e Hambourg le M ai.
Suivant k s  [.ettres de Petersboarg,tn  

datte du 10. du mois dernier on n’y  at- 
t.n d oit plusque la font.e entiere des gla- 
c ts, pour m ettre en mer la F iotte  defti- 
nće pour la Baltiquei 8c qui fans comp- 
ter les Vaifleaux plats, conliftera en 2. 
voiles. On croit que cette Fiotte fe 
joindra a certaine hauteur a celle de 
Suede, 8c qu ’clies fuffiront, pour prote- 
g tr e n  meme tem s le commerce Sc les 
ope'rations m ilitaires des Troupes de 
terre. Au refte cette meme F iotte  doit 
prendre a Cronftadt un train confiderable 
de groffe Artillerie, pour le tranlporter a 
fa deftination, qu’on ignore encore; on 
en a d’ailleurs conduit par terre un autre 
a Riga, Sc Pon con)e£ture de la, qu’il 
pourroit bien s’agir dans peu de tems 
d’un fiege d’importance.

On mande aufti -de Stockholm en datte 
du 24. A vril, qu’une Efęadre Suedoise 
eft prete a mettre a la voile de Carlskroń, 
pour la Baltique, 8c que peu de tems 
apres fon depart, elle fera fuivie d’une 
autre Efcadre, composee de Vaifleaux de 
guerre, 8c de qufclques Galeres S cB atk  
mens plats.

L e bruit court, que les Prujjtens fe 
rapprochent de la Franco nie, &  que le 
Prmce de Bevern fera cette Campagne 
au fervice de 1’Armee Alliee.

1 De Prague le 6. M ai.
Les Commiffitires nommes pour Pe'- 

change des prifonniers fe font fepares le 
mois pafse', fans avoir rien conclu. On 
propofoit d’un cóte, Sc Pon refufoit de 
1’autre d’echanger le Prince Maitrice d’ 
Anhajt-Dejjiu  contrę le Feld-M arechal 
Com te de Seckendorff-, ce qui a occafion- 
ne la rupture des Conferences.



S U P P L E M E N T  a  l a  G A Z E T T E  d e  V A R S O V IE
d u  1 6 .  M a i  1 7 5 9 .

J O U R N A L  de 1'Armee combinee I. &  R . &  de R Empire depuis le i .ju s q u ’au 
7. M ai. i7j(/. Du g u a rtier-G en e ra l a Culmbach,

| es que M gr. Ie Feld-M arechal Prince de Deux-Ponts fut arrive de 
“• Vienne a PArmee, qu?il commande, S.A .S. trayailla aux difpo- 

fitions neceffaires , pour la m ettre en etat cPouyrir de bonne 
heure la  Campagne. Elle relferra en confe'quence des la fin de 
M ars Sc concentra fes Quartiers le plus, qu ’ il fut poffible , 8c 
fit cantonner les Troupes depuis Schweinfurt, ;usqu’a Mónichs- 
berg. Cette difpofition fut enfuite change'e vers la fin du mois 
dernier; toute PArmee fe m it alors en m ouvem ent, 8c l ’on traca 

trois camps differens, q.ui furent occupes par Plnfanterie; Pun a A fih  aux ordres 
du Lieutenant-General Com te de M aąuire, Pautre a Monichsberg ,  fous le com- 
mandement de M . Ie General de Haddick, 8c Ie troifieme pres de la V ille  de Stei­
nach, fous les ordres du Prince Chriftofle de Baaden-Dur lach, General dTnfanterie, 
toute la Cayallerie cantonnant pour la  com m odite des fubfiftances dans les yillaees 
les plus a portee. °

'  n l L  f - 2' Pr<̂ ent mois de M ai le Quartier-Ge'neral fut transfere' de Bamber? 
a Schoshtz. Le 3. il fut etabli a Cajfendorf. Et Je 4. a Culmbach, ou il eft a ftu- 
e llem en t. Toute 1 Artillerie de referve s’eft mife en meme tem s en mouvement 
de Forchhetm  Sc elle a marche de forte , qu’elle eft aujourd’hui 7. a CatTendorff,\ 
pour etre demain rendue ici. •"

Pour couvrir ces differentes pofitions, le General de Kleefeld,  eft refte a Hoff,
avec un Detachem ent de Troupes legeres , Ie General de Ried  s’eft porte a L ich .
ten berg Sc N o rd h a b en ,  Sc le Com te Rodolphe Palfy ,  L ieutenant-G eneral, qui
commande toute l ’Avant-Garde , a pns fon Camp a pirck  ,  d’ou il a fait divers
Detachemens en a v a n t, afin de pouvoir etre inftruit a tems de tous les mouve- 
mens des Ennemis.

Pour couyrir auffi le Cercie de Franconie du cóte du pays de F u l de ,  on a 
laiffie le Colonel Baron de Veczey -avec le Regim ent de Seczeni H ouffars, Sc 
400 Croates entre Hamelbourg Sc. B.fchofshe.m,Sc Pon a m isGarnifon dans Schwein- 
fu r t ,  Komgshofen, Sc Rofen berg pres de Cr on ach, places qui font un peu tena- 

„  , de Vec%ey  vient cependant d’enlever encore dans PEyeche de F u l de
un Detachem ent compofe d’un Lieutenant 8c de 16. Houffars Hejfois ,  fans 
que cela lui au coute un feul homme: il a auffi donnę avis , que le Quartier-Gene­
ral des A llies etoit encore aćducllernent a Ziegenheim ; mais qu’i'ls avoient cepem

nnVn fiŁJa| tr?'nSp0,r,te a CaM  leur Bagage ; leurs malades Sc bleffes a Munden ,  8c 
qu enhn ieurs poftes avances etoient a N ider-Aula  8c Hirfchfeld.

Zwickau  a&eS S ł ^  Tr°u’PeS FJ ujJiennes font en Saxe, fe font raffiemblees a 
sn itz  » l  u  ° W 6 ° nt env°yd de gros Detachemens jusqu’a Oel~

,  albou, g 8c Schleitz ; les Troupes qu’ils avoient a Torgau, a L eipfc  8c 
dans les env,rons s’etant de leur cóte portees a C e rr , Sc Altenłourg ^

la G roffi l n h l e r - f  f  u 3 ^  plus, marchd ,avec un CorPs confiderable , menant de 
Grolie A rtillerie 8c beaucoup de M unm ons, par Jena. Sc Rudelftadt a Saalfeld,,
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&  le gros de 1’Arme'e aux ordres du Prince H en ri,  qui a e'tabli fon Quartier a 
Zw ickaUi a occupe un Camp fur le grand chemin entre cette V ille  &  Reichenbach. 
Tous les malades 8c bleftes ainfi que les gros Bagages desPrujjtens ont d ’ailleurs ete- 
transportes a Dresde, 8c Pon a conduit de cette Capitale 8c de Leipfig, a 1’Arme'e 
Prujjienne a Zwickau, beaucoup de Grofle Artillerie &  la plus part du: M agazin de 
Leipfig- L es Ennemis ont auffi raffemble une grandę quantite de Chariots dans leur 
Cam p, ou tout eft pret a m arth er, 8c fuivant les avis qu’on a, leur Quartier-Ge'- 
neral doit etre transfere' a T a ltitz . Ils n ’ont laifte a Dresde, Leipfig 8c Torguu 
que de tres foibles Garnifons; Sc leur intention paroit etre de raffernbler toutes leurs 
forces dans ces environs-ci.

Suitę du J O U R N A L  de. 1’Armee I. &  R . depuis le 7. jusqu’au io , M ai.
Du gjuartier- General a Schurz.

Le. 7. de ce mois le Ge'ne'ral Marquis de Filie? donna avis que le Com te de Renard  
Ge'neral au fervice du R oi de Pologne,EleSteur de Saxe,avoit ete attaque la veil- 

le  devant le jour a Grojs Hennersdorff par un gros Detachement en n em i; que, vu 
l ’extrem e fuperiorite' du nombre, il avoit d’abord ete oblige de fe retirer, mais que 
s’etant replie fur les Croates, qui etoient a portee, il avoit enfuite marche' aux En­
nemis; qu’il les avoit repoufles a fon tour,. 8cqu’il les avoitm em e pourfuivis au 
dela du Village.

L es Oulans, les Croates, &  les Houftars de Carlfiadt fe font beaucoup diftin- 
gues dans cette occafion ,. qui nous a coute 4, morts , iS . bleftes , 8c zg- prifon- 
niers ; Nous n’en avons fait que 8- aux Ennemis ; mais en revanche le nombre 
de leurs morts Sc bleftes furpafte de beaucoup le nótre , Sc l’on continue de nous 
amener. encore plufieurs des derniers.

On apprend d’a,utr.e part,. que le Com te de Schmettau Commandant a Dresde 
a fait fignifier le 4. dc ce mois aux habitans des Fauxbourgs de cette Capitale de re- 
fugier leurs effets dans la V ille, 8c aux Bourgeois de m ettre, le plus qu’il leur feroit. 
poflible, les leurs en furete, parce qu ’il avoit ordre de m ettre le feu aux Fauxbourgs 
au m om ent, que la Vedette qui eftplacee fur la T ou r nommee Creutz- Tburn, ap- 
percevroit 1’Arme'e I. 8 cR . a deux lieues de Dresde , a quelle occafion la V ille  
meme pourroit bien peut-etre n’ e'tre pas epargnee- On a au refte deja rompu a 
Dresde le pont de la porte de P irna y qui eft abfolument fermee ainfi que celle 
nommee Schwarz-Thor.

Il ne s’eft d’ailleurs ope're dans ces environs , ni de notre p a rt , m de celle 
des Ennemis, aucun changement, qui foit digne de remarque.

L esavis du 8 ont porte, que les Troupes Prujfiennes ,  qui ont cantonne jus- 
qu’a prefent, campoient maintenant en partie. , •

Ce jour la, M . le Marechal, qui ne neglige rien dece qm peut contnbuer au 
bien du fervice, fit mettre la C avallerie' en B ataille, il la fit enfuite manceuvrer, 
Sc S. E- marqua beaucoup de fatisfaSHon de 1’habilite, qu’elle y  apporta.

On afliire, que le Roi de prujfe continue d’etre de fa perlonne a Lem ssu t,. 
ou le M.argrav.e Charles eft arrive ,. ainfi que Ie Prince Frederic de PPnrtem *rg.

Les nouvelles du 9. d ifen t,  que les Ennemis font de nouveau beaucoup de 
marches 8c de contrem arches, fans qu’on ait cependant pu. penetrer encore que 
eft 1’objet, q u ’ ils fe propofent. Nous fommes de notre cóte fort tranquiles dans
notre meme pofition. , n .

Cependant on afilire , qu’une partie du Corps d’Arme'e aux ordres du Prince 
Henri a marche de Zwickau  fur Blauen\ On ne peut manqiier d etre ince amm^nt 

inftruit au jufte de ce qui en eft.


